
U ]MLLICnN DUL& PEIN)«

CWI Mtý:-GMIR un semoir à la voléa ou bien à la main, et culture du lin. Dans la plupart des pays OÙ
on recouvre la graine par un léger hersage, l'on cultive le lin, on le fait Prendre Place
Si l'on oultive, le lin pour sa filasse, on le parmi les cultures d'une rotation répilière,

GRAIN pup obtenu par un caiblap pw- récolte toujours en Parrachant, cm on peut que chaque cultivateur arrange suivant $es
fectio=é donne les avantages suivmtâ. ainsi obtenir une filasse plus longueý et on en conditions particulières et de manière à ce

Une twidu garawk, obtient davantage. Dans certaines locali- que le lin revienne régulièrement une fois
Un ami éw, tés e sont des homnies qui font ce travail, tous les quatre ou cinq anS. Une rotation

Pue germination'élevée, dans d'autres oe'sont surtout des femmes et communément suivie dans les contrées où l'on
Une croissance uniforru, des enfants. On l'arrache avant que les cap- cultive le lin est, me dit-on: avoine, seigle,

sules de graines soient tout à fait mûres, lors- blé, trèfle et lin. On considère le trèfle comme
Ijne rtoUe plus abondaite, que leur couleur commence à passer du vert étant l'une des meilleures cultures qui puisse
Une mois8on de ýýi9 supý ep au brun Pâle. A mesure qu'on arrache les prdcéderie lin, parce que ses racines pénètrent

Un rmnu rémun6wiew. Plantes, On les lie en faisceau% et petites gerbee prôfendément dans le sol et amènent à la
Le oxffl Dàummcri à la lormaline Permet que l'on met en tas dans les ehampeý et lors- surface des apbrovisionnements de fertilité

Wobtenir en plus: qu'elles sont sèches on les met à couvert. que beaucoup d'autres plantes n'atteignent

De@ grain& ownpis de makulite, On les bat à l'aide d'une machine op&-Àale qui pas. Le trèfle capte aussi et emmagakneý

un ren(QM614 Plus Joa, fait tomber les graines sans briser les fibres de de Pazote de Patmosphère, et; lorsqu'on l'en-

Une fflUM de choix. la tip; ensuite en fait rouit lu tiges et les fouit il fournit à la culture suivante une

Lê GRAIN Nw n'exige qu'un déboureé teilles, et On prépare la filasse pour le marché. quantité considérable de Cet important
léoremeüt supéneur au grun MOM bien élément. Dans les " de "praiàW' du

twépuê, Mais larécolte se chaW dexendre RomosAGE (RrrriN) Nord-Ouest on peut amer le lin sur un premiS
défoncement mais il produit ordinairementau centuple cette dépom additi«Mlle:

50 mu de Plus pu 94bent rapporte au moma La manière ordinaire de faire rouir le lin davantage sur billons retournée ou sur une
séché consiste à le faire trern r dans des jachère propre. Pour rendre ceci ckir à

$5.00. Les cultivateure peuvSt âe prouzm Pe
dès mMnténant du o6ré" , des graine, 'de étangs. dont i'eau n'est pas dure ou calcaire ceux qui ne Bout paa au fait des, méthodes de

pbmteg fouzxsgèrw, du fèv« et, de blé d'Inde et qui ont environquatré pieds de profon- culture des "prairies", nous pouvons dire

dýuie valeur exceptionnelle en n'adrtooaht, dOw, On PlaS danO ces étangs leu faisceaux qu'au premie»r défoncement du gaton Ides
de tiges les uns contre les autres et les moines iea eWus

la société Coopérative Cw JEroducteurs "Praà " on tourne eu gén" sans d
de Semences, SainWRooalie, P. Q. en bas. On les recouvre d'une couche de dessous un larve.et mince billon de deux pou

Paille que l'on charge de matières asse% pesaný cm Seulement d'épaisseur; et, si POn a fait
DU MAIN DU NCZ tes pou maintenir le lin sous l'eau. La fer- ce travail au printemps,, le teri>in ut PrM

mentation commence bientôt avec dégage. pour le retournement (backaettiig),4u
..Tu un seul minot de blé ou d'a-Voine ne ment de gaz, et la décomposition des tissus mencement de Fautomne, C'e"-di1re pour
di,ýMt gtre mis, en terre cette année avant tendres des plantes delin a quelquefoi2 lieu un second labour en travers du pr«4«,et

kg billons i à&«Vý5& W tmhé contre le$ =Aladko. Ça très rapidement. Au bout de quelques en retournant usqu 'lm j:
coùto:i peine un mou par mînot et rapporte jours la fermentation devient moins active, quatre Pouces de p1mfandeur. On tranclié

on û reto et
des piastres; c'est le moyen le plus simple, le et est entièrement terminée près dix à ainsi le 9SZOn décomPosé, 1 1 urne

la le recouvre d!une couche de deux dë'
fflU& rapide ý de gagner de l'argent. Pour quatorze jours, la durée variant suivant

le si sol nouv"u pria au-d
11_iêl11ý faiteu: tine wutîm Cie 1 chopine de température; niais, quand on trouve qi afflue Dam beau

40 gaUomýýd1e«u. Avm un l'on brise les tiges, la filasse se sépare flleije- de partiee des Provinces du: NmeOueOý, 10
ournement des billons est la préparationou a uù=,Mtl am)wpz abmdamment ment du tissu ligIieux ramolli, on retire les ret blé. Après, le gWaý mWen t&oýi9 remues4e bien à la faisceaux de l'eau et on les étend 6galemet ordinaire Pour Une OÛ %]le

rnement du gagon,, à est bçm de tra-
#eý -en M&àie tua>. lhemom ehique sur le guon. Après les avoir laissés ainsi ce retou

pe vailler légèrement au pulvâimtmý,Ii.dioqilea
gtain'eet bien h=mtiý recouvrez de pedm, exposés pendant une quinzaine de joins, on
bft*W Pendant troix Weeëà,téoh« profite du premier tempa frais pour ramasser le sol que l'on veut ensmencer de IiIà, en

»de teUe sorte qu'il
X OU huit lÏmIrea, et O" i , Je En, qui est alors prêt pour l'opération alUstant le pulvérisateur

déchirer letranche bien la terre, mes 89,n8
Pm ô" on. on ensemence, ensuite, et en roule

do b0)'ýb6# Mwhes. ',verses modifications de ce gaz
à bien aficrulir le el-

plucédé de rouhmffl et lm a mises en prati- le terrain de manièr
]3eaucou]ý de cultivateurs défoncent le 801dans les unew on chauffé leýù, dam d'eu-

tom an y ajouté divers produiti ehimiqueo, plus' profondémé-at, jusqu% trois ou quatre

'tbutS ayant pour but d'obtenir plue raPideý POUcee, puie le travaillent au Pulvérimteur
2. et, le roulent.411: rifla VôWns9m1ý4ralàla fi

En il;ouaut lé lin ýuz ddonoêmmt nu

î 'ce qui,
Illa_Àg -on est. uagmn4 avaâtegd pdiw àài

-te w le pr5ýe P&F lequel mm ainsi du profit de
de en cette partie de aba terrain dèB là première
iiýý cm t4e qui y adhère ekoore, aptè& le. Toufflagei

lia -ý'et W tend aimed prète: 1 A., véâdre. On a, année, et la culture àu lin a pour effet.de.
Pour- mua-

&W divmebýMsd" 4am ce Wt"mues "t faire décomposer le -gaZw,ý de sorte qu'enànijn,, m 4ii -qýei1 ut que automne, on peut labourer jusqu!à la profon-
Où' lý un pAr ià;

fal*îqS cesVluk dat ftn)le, wun sert en vue dé
et la filâm iwt de mo,*LUR uz quantité

li;1raine Du
employés IOU"o et nette ikv" le'niom's.de déeliet

vome do l'Ontario quàUd *ètw le 'r'ffiure du li n, UX
-Mt, &t-oný- d,*îrvý lu dans le

a,.'boaimoup. attiré Vattentionfi1aesêý 
ýOt IFT TRjJý--ce qui suffit pour doîý& une que

plaiîteo éïçoiý aliz" Z, au> t_ d'
ýpotw. quo ;W«tiid -biWàêÀ" ý: Wý" üa::

somt longues et dJrý!teA -et étai aï Aý lum , en 1ýême tmnp& champignon. se m&uifeoite
t1aà8s de hocng qualité.. dl..,".'> lee iýùD8S pluitim m fiétrkeeut cý .

Pl 'trop comýý > convient :b1èý pêe Ië qe
ýb oraine dma rostado liû, ou peut MêMedirâ quuu;mprem à - Jw 1 effet, 1b 0111le

grain KI
w pou
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